
 
      Les Percées du Chantier Jeunes 

 
 
Le Chantier Jeunes est un réseau qui regroupe des jeunes du monde entier conscients de la 
richesse de la diversité de leurs cultures et de leurs visions et de l’importance de leur unité 
pour faire face aux défis à surmonter. 
 
Les idées élaborées dans ce document est le fruit de plusieurs contributions effectuées par 
les différents partenaires de notre réseau à travers le monde. Chacun a pu mettre ensembles 
des solutions qui lui semblent importantes pour le changement.  
Ce qui a apparu est l’immensité des actions de jeunes déjà en cours dans le développement 
et pour le changement social. Egalement, la responsabilité des jeunes dans la construction 
du monde d’aujourd’hui et de demain est plus que jamais primordiale.  
 
A travers plus d’une trentaine de dossiers de propositions (cf. cahier de propositions), nous 
avons tiré l’essence des propositions de changement profond nécessaires à la construction 
d’un monde meilleur. Avant de faire des propositions concrètes et pratiques, il nous semble 
plus urgent de remette en cause profondément nos systèmes de pensées afin de pouvoir 
concevoir des actions en accord avec la réalité des défis, leurs interdépendances et 
complexité. Ces changements concernent les fondements même des liens sociaux, de la 
position de l’argent, des conséquences de l’égoïsme collectif et social sur notre propre vie et 
celle de notre famille et société.  
Il est urgent aussi de reparler de l’éthique, de la morale, des valeurs réelles de la vie 
(l’amour, le respect de toute différence, la prudence…) sans pour autant rentrer dans un 
discours religieux, mais un discours que tout le monde entreprend de nos jours tellement 
nous sommes allées trop loin dans la destruction. 
Ce qui est certain est qu’un autre monde est possible car nous avons l’enthousiasme et la 
volonté nécessaires pour le mettre en valeur. 
 
Pour cela, plusieurs possibilités existent, mais en voici quelques unes : 
  
Accepter l’innovation comme critère essentiel de changement : Valoriser des 
expériences positives afin de donner une autre alternative possible que le système actuel, 
malheureusement pris comme seul et unique voie à suivre. 
 
Intégrer la notion de « durabilité » dans les changements amorcés : En tant 
qu’acteurs aujourd’hui, notre première responsabilité est celle de concevoir nos actions sur la 
base des conséquences des expériences passées et de mettre en scène les conséquences 
possibles pour les générations qui nous succèdent. La prudence est donc un principe 
essentiel à respecter. 
 
La nécessité de changement est un acte responsable : Tous les faits qui nous 
entourent prouvent jour après jour l’échec du système mis en place sur le plan politique, 
économique et social. Ce système qui prône le matérialisme comme unique alternative en 
encourageant l’égoïsme social n’est plus viable. Changer et remettre en avant les valeurs de 
la « vie » (amour, solidarité, compassion, respect de la différence) sont vitaux. Dans le 
chantier jeunes, cette dimension est très forte dans nos dialogues. 
 
Amorcer la réflexion sur la notion de pouvoir : Argent, puissance politique… ne sont 
pas suffisant pour faire d’un pays, d’une personne des entités de pouvoir. 
 



Le Fondamentalisme n’est pas le centre du problème : Qu’il soit religieux, territorial 
ou de toute autre forme, l’extrémisme dans la pensée est le fruit de plusieurs 
disfonctionnements sociaux. L’éducation, valoriser la richesse de la diversité des identités, 
promouvoir les interactions constructives entre différentes cultures sont autant de 
propositions de changement à mettre en place.  
 
Le regard de la société envers les jeunes doit changer : La société à un devoir de 
support et d’accompagnement envers leurs plus jeunes. La guerre et ses conséquences 
vécues par nos aînés ne doit en aucun cas être un fardeau pour les plus jeunes générations. 
Accompagner les jeunes dans l’épanouissement de leurs innovations et créativités en 
acceptant  le changement des codes sociaux est un facteur primordial pour engendrer 
l’harmonie. Développer ou mettre en place des espaces de dialogues entre les différentes 
générations est une démarche nécessaire pour bâtir le monde, ensembles, en se basant sur 
nos expériences passées et présentes. 
 
Ecouter les rêves des jeunes et des enfants pour construire le monde de demain : 
Rêver n’est pas seulement un exercice pour nourrir nos espoirs, mais c’est aussi la première 
étape réelle pour construire nos projets de demain. A l’école, dans la famille… mettre en 
place des « pièges à rêve » afin de collecter les espoirs… fondements du monde de demain. 
 
L’école de la vie est aussi importante que l’école formelle : Les jeunes de 15-25 ans 
et leurs parents doivent être sensibilisés à l’importance de l’implication dans des projets de 
développement alternatifs, de changement social afin de développer leurs personnalités et 
leurs compétences à travers des exercices de responsabilité et des méthodes d’échanges. 
Cette partie de l’éducation de découverte de soi est essentielle pour compléter les savoirs de 
la famille, de la société et de l’école. 
 
Notre existence dépend de TOUT ce qui nous entoure : En dehors de la famille et de 
l’école, les enfants dès leurs jeunes âges, doivent être aidés à prendre conscience de 
l’existence des liens entre eux et la société qui les entourent et l’environnement dans le quel 
ils vivent. Ces liens doivent être explicités en termes de : 

• Responsabilité et respect envers soi même, la nature et les autres personnes ; 
• D’évaluation continue de ses propres actions et réflexions ; 
• Richesse dans l’échange et le dialogue. 

Ces principes avec d’autres détermineront l’émergence d’une société capable d’accepter la 
complexité et de faire face aux défis de leurs temps. 
 
Les problèmes et les solutions sont en perpétuel mouvement : Dans nos démarches 
vers des développements de constats ou bien de mise en place d’action, nous devons 
intégrer la dimension non statique des événements et de ce fait, ne pas avoir ni honte, ni 
peur de changer de direction. 
 
Le changement social nécessite beaucoup de temps. Il faut respecter les 
rythmes : Ces projets mettent en avant la complexité et la globalité des problèmes. Le 
facteur humain est prédominant dans ces processus. Afin de pouvoir réellement construire 
les solutions ensembles, il faut que chacun se positionne à la place de l’autre partenaire 
avant de déterminer les délais. La persistance est un principe moteur dans de tels projets de 
repenser la société. 
 
Parlements de jeunes : Afin de promouvoir des espaces formels de dialogue, de 
construction collective de projets et de prise de décision, des parlements de jeunes doivent 
être mis en place dans chaque pays et par grandes régions du monde. Ces instances doivent 
être soutenues par les Etats en place et doivent s’ouvrir à toute la jeunesse sans aucune 
discrimination. 


